Citoyens, 

La  loi  du  28  ventôfe  dernier,  qui  crée  deux  milliards 
quatre  cents  millions  de  mandats , porte  art.  8 , que  fur  la 
la  fomme  de  ces  mandats  « il  fera  employé  la  quantité 
» néceflaire  pour  retirer,  à raifon  de  trente  capitaux  pour 
>*  un,  tous  les  afiîgnats  qui  relient  en  circulation  • que  fur 
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leiurpîus  il  fera  remis  fat,  cents  millions  à la  ‘tréforerie 

” .na'.‘oa*,e£.»  & cîue  !e  fêta  dépo'fé  dans  la  caille  à 

» trois  clefs.  » 

Par  une  nouvelle  loi  du  4 de  ce  mois  , l'échange  des 
adjgrmts  contre  les  mandats  a été  accéléré  ; il  a été  ordonné 
sj-i  ii  croit  terminé-  le  a5  pour  le  département  de  la  Seine 

re  n:r^meffid0r.  prochain  p0Ul'  les  auttes  dép«teme«d 
flS.1  exec:mt  a été  Chargé  de  fa,/  effeduer 
,;V*'  0 P :1  t0-ls  moyens  capables  de  l'accélérer.  Un 
c-  es  premiers  devoirs  étoit  de  taire  fa  riquer  le  plus  hâti— 

r“/tb  e ^ <ie  mAnd™  Affaires  à 

^ "fr’&  ?.  fcfFet  Ll  faille  de  la  tréfotetie,  que  votre 
uon  a foin  de  fe  faire  remettre  chaque  jour  nous 

æVh  *••*.  S»  fur  Soo,»l„r;  l°Z 

EL*,"»*?  • ‘ « I"  DMtom  . ordji.né  |C 
re  ion-  1 ! TJ ' rü^erer  \ ecfenge il  avoir  été  remis  jiifqu’à 
cnmodir-L  or.ene  ^6,800,000  francs  , fur  laquelle  les 
a i av°î^nt  fait  verfer  dans  les  bureaux  delVmes 

fra;,r ; 1 ^ ?om  le  département  de  la  Seine  268,  000,000 


Y « ^ 

bliqn €C  cs  dépenfes  qu  exigent  les  befoins  de 

■ F*  \ ^ ~ ‘ k C..  . ’ « — . 


de  les 


e - armées 

nnemis  â la  pan 


qn  il 
avec 


faut  entretenir  pu 
? _ les  verfemens  que  1’écha. 

011  ne  doit  pas  être  fur  pris  que 
fds  ei ont  ks  commilfaiies  de  la  tréforerie  pouvoien 
?vder  s'épuifent.  Les  com miliaires  de  la  tréfor  r 
avertis  par  une  note  du  18  prairial 
600  millions  de  promeffes 
a ordonné  fucce  Hivernent 

de  la  loi  du  28  ventdfe  , ..  7 ■— 

rreiorerie  jufqu’à  ce  jour  pour  54o, 929*0 2'5 
indépendamment  des  60  millions  de  referipnons  y 
pue  les  39,070,97 o francs  reft  nt  à émettre  fe  les 
millions  ne  pouvant  parer  qu’aux  befoins  de  quel- 
jours,  iis  nous  en  donnent  avis  afin  que  nous  puif- 
prendre  les  mefures  nécedaires  pour  que  le  iervice 
du  tréfor  public  ne  Lit  point  interrompu.  » 
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C’eft  dans  cetrs  vue,  citoyens ,-qiie  nous  allons  vous  pré- 
senter un  projet  de  réfcUitio'n,  tendant  à mettre  à ïS  diipo- 
fition  de  là  rréforerie  une  nouvelle  femme  de  600  millions, 
pour  fournir  tant  a 1 échangé  des  allignats  qu’aux  autres 
dépendes  légitimement  .ordonnées.  Nous  vous  propofons' 
cem  forme  de  pronon  er  , pour  rentre  pleinement  régu- 
lière ' 1 émiffion  dans  le  public  d’une  nouvelle  femme  de 
600  millions,  Perfonne  de  vous  n'ignore  la  différence 
qud  y a entre  la  loi  qui  , créant  tmè  1 quantité  de 
papier  - monnoie  , ’ en  ordonne  la  fabrication  ; & la  loi' 
qui  ordonne  rémi.flioii  de  ce  papier  dans  le  public.  L’au- 
torité de  laquelle  le  premier  aéte  doit  émaner  n’eit  pas 
moins  indifpenfable  po.  r le  fécond  ; & quoique  les  lois 
du  28  vcnrôfe  &:  du  4 de  ce  mois  entraînent,  par  leurs 
difpofitions  mêmes  , la  conféquence  qu’il  fera  émis  des 
mandats  en  quantité  fuffifante  pour  fournir  à l’échangé. , 
une  loi  exprefle  doit  ordonner  cette  émiilîon  dans  une 
quantité  déterminée  , afin  de  ccnftater  aux  veux  de  toute  la 
République  que  le  papier  auquel  elle  donne  le  cours  de 
monnoie  ne  fort  de  Les  dépôts  que  par  les  ordres  formels  de 
fes  repréfenrans  , Se  dans  la  quantité  'qu’ils  reconnoiifent 
néceffaire, 

La  femme  de  6 00  millions  que  vous  allez  décréter  fera 
certainement  bientôt  ablorbée  par  l’échange  ; mais  il  eft 
important  de  ne  pas  ànrorifer  une  trop  grande  emifliuii 
fimultanée  ; & nous  nous  .repréfenterons  avec  confiance  à 
cette  tribune  lorsque  nous  n’v  réparoîtrans  que  la  preuve  à 
la  main  de  lexnnéHon  de  18'  milliards?  d’alfignats  par Té* 
mifllon  des  600  millions  de  prç>meffe  de  mandats  que  nous 
vous  propofons  aujourd’hui , & d’une  autre  quantité" de  pro- 
modes  anéanties  par  le  paiement  des  domaines  nationaux.' 

Il  feroit  inutile  de  vous  expofer  d’autres  motifs , citoyens 
pour  vous  déterminer  à adopter  le  projet-  de  réfolution  dont, 
nous  avons  à vous  faire  leéhire  > mais  il  eft  de  narre  devoir 
de  ne  pas  laitier  palier  cette  occafion  de  confondre  la  mé- 
chanceté des  ennemis,  qui  le  flattent  vainement  de  porter 
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atteinte  à l’exiftence  de  la  République  françaife  en  attaquant 
la  mcnnoie  qu’elle  a créée  & hypothéquée  fur  fes  domaines 
pour  Lbvenir  à fes  dépenfes. 

Rappelez-vous,  citoyens  , que  dès  l’époque  du  20  ventofe, 
les  malveillans,  les  hommes  qui  voient  avec  une  rage  fecrète 
la  confiilance  que  prend  la  République,  annoncèrent  haute- 
ment que  les  deux  milliards  quatre  cents  millions  de  man- 
dats aboient  périr  en  naifiant  ; qu  iis  feroient  â peine  le 
fer  vice  de  quelques  R main  es , & que  le  moule  une  fois 
formé , il  en  fortirôic  autant  de  mandats  qu’il  croit  fort! 
daffignats  de  celui  qui  a voit  fervi  à les  fabriquer. 

Que  de  raies , d’artifices  & de  perfidies  ont  été  mifes  en 
œuvre  pourréaiifer  ces  cruelles  annonces  ! Douterez-vous  que 
c’étoit  ceux- U mêmes  qui  les  avoient  frites  , qui  travaillaient 
à les  effectuer  ? Parce  qu’on  avoit  dit  que  les  mandats  péri- 
raient , on  a voulu  les  faire  périr  : de  là  & les  entraves 
mifes  à l’exécution  de  la  loi  du  28  venrqfe  , & les  tentatives 
pour  vous  déterminer  à varier  fur  vos  difpofirions.  Plus  le 
terme  approche  où  le  mandat  , débarrafle  des  afiignats  aux- 
quels on  le  lie  <$c  le  garotte  pour  airifi  dire  , doit  prendre 
fa  jufie  valeur  & circuler  librement  , plus  on  multiplie  les 
efforts  pour  l’avilir,  Ôc  difcréditer  votre  fyftême  entier  de 
finance.  Aujourd’hui  même  une  feuille  menfongère  accufe 
le  gouvernement  de  n’avoir  imaginé  le  million  des  promefies 
de  mandats  que  pour  gratifier  ceux  qui  président  aux  dépen- 
des , ou  pour  engager  le  Corps  légiflatif  à adopter  une 
émiflïon  de’  quatre  milliards  huit  cents  millions  de  papier , 
en  lai  (fiant  dans  la  circulation  les  promefies  de  mandats  iorf- 
qu’on  émettra  les  mandats.  On  s’élève  contre  la  peine  de 
mort  portée  contre  ceux  qui  décrieront  les  mandats  ; on  fe 
plaint  que  plnjieurs  citoyens  ont  été  fabrés  ou  traînés  devant 
leurs  juges  pour  avoir  refufé  des  mandats  , ou  n’avoir  voulu 
les  recevoir  que  fur  le  pied  que  le  gouvernement  leur  don- 
noir. 

On  fe  demande  enfulte , où  peut  en  être  le  Diredroire 
quant  à Fémi filon  du  mandat  ? & pour  répondre  à cette 
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queftion  , on  calcule  les  fonds  mis  à la  difpofition  du  mi- 
nière fur  le  pied  de  la  perte  du  mandat  ; on  affirme  qu’au** 
jourd  hui  pour  payer  12,000,000  francs  , il  faut  qu’il  forte 
de  la  tréforerie  2,4,0005000  francs  en  mandats  ; que  mettre 
cent  millions  à la  difpofition  du  gouvernement,  ç’eft  faire 
for  tir  de  la  tréforerie  deux  milliards  de  reconnoi  fiances  na- 
tionales. .Après  avoir  à in  fi  préparé  Les  efprics,  on  leux  pré- 
fente la  fittiation  malheureufe  des  indigens , des  orphelins  , 
des  rentiers. 

Compafiion  perfide,  Se  qui  ne  peut  dans  ce  moment 
avoir  d’autre  ■ but  que  d’augmenter  le  mécontentement  & 
de  l’aébivr,  Citoyens , il  eft  un  moyen  sur  d’améliorer  le 
fort  des  indigens  8c  des  rentiers  , c’efi:  de  ioutenir  & de  re- 
lever la  valeur  du  mandat;  il  efi:  un  moyen  -Ü  ' d’empirer 
le  fort  des  malheureux,  d’ôcer  tout  remède  à leurs  maux  , 
défi  d’avilir  le  mandat.  Quel  eft  donc  le  véritable  ami  des 
hommes  qui  fouffrent , c.  lui  qui  fou  tient  le  mandat  par 
tous  les  moyens  poflibles  9 ou  celui  qui  emploie  toutes  fes 
forces  à le  dégrader  ? Citoyens , voyez  les  faits  & démaf- 
qliez.  la  calomnie.  Les  2, 400,000,000  francs  de  mandats 
ne  dévoient  pas  faire  un  mois  de  fervice.  Nous  fournies 
arrivés  à la  fin  du  troifième  mois , & fur  les  6.00,000,000 
francs  dont  vous  avez  ordonné  l’é million  au  moment  de 
la  création,  il.  en  refie  encore  près  de  fusante  millions  en 
caiiîe.  Les  mandats  ont  été  utiles  a la  République  , 8c  ils 
îa  ferviront  long -temps  encore  , puif  qu’ils,  ne  font  pas 
épiùfés. 

La  peine  de  mort  efi:  prononcée  contre  ceux  qui  avili  fient 
le  mandat  : fans  doute  ; & doubliez  pas  non  plus  que  la 
peine  de  forfaiture  éft  prononcée  contre  l’agent  public  qui 
ne  pourfurt  pas  le  coupable,  oc  centre  le  juge  qui  ne  le 
punit  pas.  Ajoutez  cependant , qu  il  efi  d’évidence  de  fait 
que  le  .mandat  efi  avili,  & qu’on  ne  nomme  pas  un  de 
ces  hommes  qu’on  prétend  avoir  été  fabrés , ou  de  ces  cou- 
pables qui  auraient  été  légitimement  traînés  devant  leurs 
juges  j pour  avoir  avoir  refufé  le  mandat;  encore  moins 
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indiquera- 1- on  les  juges  punis  pour  raifon  de  leur  négli- 
gence ? 

N y a t-il  quune  (impie  ignorance  à affiuner  que  mettre 
100,000,000  francs  a la  clilpolition  du  gouvernement,  c’  it 
fure  lortir  de  la  tréforerie  deux  mil  dards  de  mandats  f 
hft-ce  qu’on  ne  conrioîc  pas  l'arrêté  pris  par  le  Directoire, 
le  29  ventôfe  , & inféré  au  bulletin  ( n°.  45  V,  dont  un 
des  premiers  objets  eft  de-difungutr  la  manière  d ordon- 
nancer en  mandats  de  celle  ci  ordonnancer  en  affignats  ? 
Eft-ce  qu’il  éloit  difficile  de  s'affiner  i la  tréforerie  qu'au-1 
cime  fomme  n’y  eft  pavée  en  mandats , que  fur  le  pied  de 
leur  valeur  nominale  ; d’y  voir  les  feuilles  des  crédits  ou- 
verts aux  mi  ni  lires  , & d’y  remarquer  la  diftin&ion  de  ce 
qui  leur  avoir  été  accordé  avant  le  28  ventôfe  en  aflignats 
pour  payer  cette  première  partie  d’après  la  dégradation  du 
ligne  , & de  ce  qui  leur  a été  accordé  après  le  28  ventôfe 
en  mandats  pour  le  payer  en  valeur  nominale  , comme  le 
ferou  le  numéraire  mérallique. 

Si  les  calculs  que  I on  grollit  aux  yeux  du  peuple  éroient 
j 11  fies  , il  s’enfuivroit  que  l s 2,400,000,000  francs  font 
éprnfés  depuis  long-  temps  : la  démonftrarion.  que  les  cal- 
• ls  ^ont  > eft  que  les  600 -millions  de  première  émif- 
fion  iie  font  pas  epuifés.  Vous  avez  cependant  déjà  mis  à 
k dilpofition  des  autorités  conftituées  au-delà  de  cette 
loin  me  j mais  ceux  qui  aiment  mieux  difçrëditer  nos 
finances  que  de  les  étudier  , présentent  , le  chapitre  de  la' 
- dépenfe^,  & oublient  celui  de  l'a  recette.  Iis  fuppofent 
qu  on  n acquitte  rien  qirau  moyen  de  l énullion  des  man- 
d<3tS , & ils  oublient  volontairement  que  le  tréforerie  a fes 
rentrées  j quelles  viennent  , (oit  des  ’ contributions  , foit 
de  Ja  partie  de  l’emprunt  force  qui  n’eft  pas  fujète  a lan- 
liulurion  , & qui  ians  être  auili  fortes  qu’elles  devraient 
1 être  s ne  font  cependant  pas  nulle*. 

,,  C efl  calomnier  le  Corps  légiflatif . êc  le  gouvernement 
d annoncer  qu’ils-,  voudront  ou  qu’ils  ' foufïnronr  que  'la 
pi’omeflè de  mandat  circule  avec' le  mandat  quelle  fiiopléè, 


& à la  vue  duquel  elle  difparqîtra.  Vous  avez  décrété  feu- 
lement de  papier-monnoie  ; vous  ne  f uf~ 

forez  pas  qu’on  pâlie  ces  bornes  en  1 allant  circuler  le  m dac 
avec  la  prornelle  qui  l’annonce  j 6c  vous  avez  pris  rouies 
les  précautions  néceiliires  pour  que  le  public  puiiïe  s’armer 
à tour  inftanc  que  la  m ule  de  la  circulation  n’excèdera  pas  la 
quantité  déterminée  par  la  loi. 

Citoyens , demeurez  fermes  , "fuyez  tranquilles  au  milieu 
des  agitations  ailé  l’on  cherche, à exciier  auprès  de  vous. 
Ecartez  les  ioupçotis  de  la  malveillance derruifez  les.  men- 
fonges  par  la  puo.  ici  té  de  vos  operations  8c  faites  refpedter 
vos  lois  par  la  confia  ne  e de  vos  résolutions.1  On  vous  a 
découvert  il  y a deux  jours  un  crime  nouveau,  celui  des 
receveurs  infidèles  qui  mettant  leur  nom.  au.  bas  d’une  dé- 
claration faillie  y diî'pènfcnc  les  acquéreurs  de  domaines  na- 
tionaux de  la  confignatiôn  effeéfive  des  mandats.  Leur 
prévarication  eft  m an  ire  lie  ; ils  fe  rendent  coupables  de 
faux;  ils  aiiéannlfent  le  droit  de  celui  à qui  ils  donnent  un 
concurrent  qui  n’ayoit  p is  de  titre  pour  le  devenir  ; ils  empê- 
chent que  le  mandat  ne  foit  recherché  ; ils  l’aviliifent  en 
mettant  leur  fignature  en  fa  place  : qu  ils  foient  punis  , 8c.  que 
les  juges  , ou  les  pourfuivënt  ou  foient  déclarés  coupables  de 
foi  lai  cure.  Maintenez  vos  lois,  & les  efforts  de  vos  ennemis 
feront  déjoués. 

Je  reviens,  citoyens,  a l’objet  premier  du  rapport  que  la 
comihiffi' m de  la _ lurveillance  de  la  tréforerie  m’a  chargé 
de  vous  faire  \ ôc  je  vous  propofe  le  projet  de  réfolution 
que  voici  : 

PE  01  ET  DE  RÉSOLUTION. 

«c  Le  Coufeil  des  Cinq  Cents,  conlidérant  que  la  nécef- 
j5  fité  du-  fervice  de  la  tréforerie  nationale  ne  permet  aucun 


> Déclare  qu’il. y a irrgqnce. 

1 Le  Con fed  .des  .Cio q - Cents  , a 
urgence  prend  la  réfolutiouTiuyante  : 


avoir  déclaré 


à 

» Tl  fera  mis  à la  dif^ofition  de  la  tréforerie  nationale 
» fur  la  fomme  de  deux  milliards  quatre  cents  millions  , 
» créés  par  la  loi  du  28  veiuofe  dernier  5 la  fournie  de 
(ix  cents  millions,  pour  fournir  , tant  à l’échange  des 
j)  a ffignat s contre  les  mandats  , qu’au  .paiement  des  dépenfes 
53  ordonnées  en  conformité  des  lois. 

»?  La  préfente  réfolution  ne  fera  pas  imprimée  ; elle  fera 
33  portée  an  Confeil  des  Anciens  par  un  meffàger  d’Etat.  33 
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DE  L’IMPRIMERIE  NATIONALE. 
Prairial , an  A. 


